
ACE AUX MENACES qui pesaient sur la  Clinique suite au
dépôt du projet de loi 25 du Ministre Couillard en
novembre dernier, le Conseil d’administration de la

Clinique avait appelé à une manifestation devant le bureau de
notre députée Nicole Loiselle.  

Plusieurs autres actions ont eu lieu dans les deux premières
semaines de décembre:

• envoi au Ministre Couil-
lard d’un Mémoire de la
Clinique;

• participation à la commis-
sion parlementaire le 8
décembre avec la coalition
provinciale Solidarité San-
té;

• organisation de la manifes-
tation «La parade du Père
Couillard» devant le siège
social du Parti Libéral du
Québec le 10 décembre;
environ 600 personnes ont
participé;

• participation à la manifes-
tation du 11 décembre dans
Pointe-Saint-Charles, en
solidarité avec les travail-
leurs et travailleuses du
quartier syndiquéEs à la CSN; 

• participation à la manifestation du 14 décembre de la Coalition
montréalaise «J’ai jamais voté pour ça!», une coalition de
groupes communautaires et de syndicats.

Nous avons fait de petits gains.  Par exemple:

• la Clinique a reçu l’assurance d’être respectée dans son
autonomie; et 

• le Ministre a légèrement amendé son projet de loi, n’obligeant
plus, dans les grandes villes comme Montréal, la fusion des
CLSC et CHSLD avec des hôpitaux.

Mais malgré cela, l’essentiel du projet de loi du Ministre a été adopté,
ce qui est dangereux pour les citoyenNEs de Pointe-Saint-Charles et
la population en général.  En effet, nous craignons fort que le mandat

de prévention des CLSC
disparaisse progressive-
ment au seul profit de sortir
plus rapidement les gens de
l’hôpital.

Dans la nouvelle réalité
crée par l’adoption de la
loi, nous devrons déve-
lopper des ententes de ser-
vices avec les autres
établissements du Sud-
Ouest qui eux seront
fusionnés ensemble. Dans
le Sud-Ouest, des rencon-
tres ont déjà lieu entre les
institutions CLSC et
CHSLD (St-Henri, Verdun-
Côte-St-Paul, Lasalle,
Pointe-St-Charles) et avec
la participation de l’hôpital
de Verdun, pour régler la
façon de rendre les services
à la population. 

Nous allons continuer de participer à ces rencontres en
y défendant les besoins particuliers de notre quartier,
dans l’optique de préserver au maximum ce que nous
avons réussi à bâtir: nos services, nos ressources et nos
budgets.

Le démantèlement de la Clinique et des CLSC: 

On n’a jamais voté pour ça!
F

Une partie de la foule de plus de 600 personnes qui ont participé à la «Parade du
père Couillard», le 10 décembre 2003, rue St-Denis à Montréal.
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NCORE UNE FOIS, nous avons revendiqué le
maintien de nos services et de notre autonomie,
ce qui a forcé le Ministre à dire publiquement que
la Clinique conserverait son C.A.  Nous pouvons

nous en féliciter.

Même si nous n’avons pas réussi
à faire reculer le gouvernement
dans sa volonté de fusionner les
établissements de santé, comme
citoyenne de notre quartier, je
suis fière des actions que nous
avons menées.  Ces actions ont
été rendues possibles grâce à
l’implication des citoyens et des
citoyennes, des groupes commu-
nautaires, mais aussi beaucoup
grâce à  l’implication des emplo-
yéEs de la Clinique qui ont pris
une part plus qu’active dans toute
l’organisation de la lutte.  

Dans les mois qui viennent,
nous allons poursuivre le travail
et la lutte toujours en vous
consultant de diverses façons et
à plusieurs niveaux, pour que
nos positions et nos revendi-
cations répondent aux besoins
actuels du quartier.

Nous avons mis plus de 35 ans à
bâtir notre Clinique citoyenne

de santé qui unit le médical et le social, les employéEs et
les citoyenNEs, une Clinique où les gens sont considérées
comme des personnes et non comme des problèmes de
santé, et où on travaille à leur donner les moyens de
contrôler leurs conditions de vie, qui déterminent leurs
conditions de santé.  

En ce début de nouvelle année 2004, je souhaite que nous
réussissions à conserver ce projet de santé unique qu’est la
Clinique communautaire. L’implication du plus grand
nombre sera nécessaire pour nous faire respecter.

Je nous souhaite plus que jamais une santé toute en
solidarité.

Anna Kruzynski

Présidente du C.A.

La Clinique Communautaire de Pointe St-Charles:

35 ans à construire 
une Clinique citoyenne!

«Nous avons mis plus
de 35 ans à bâtir
notre Clinique
citoyenne de santé
qui unit le médical et
le social, les
employéEs et les
citoyenNEs, une
Clinique où les gens
sont considérées
comme des
personnes...»
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L’automne que nous venons de passer a annoncé plusieurs reculs pour le
droit à la santé. C’est la mission même de la Clinique et des CLSC au Québec
que nous avons défendue avec acharnement. 

Une grande majorité de la population du Québec appuie les revendications des mouvements sociaux.


